
Paroisse St Ortaire 
Dimanche 26 avril 2020 
3e dimanche de Pâques

Chers frères et sœurs, 

Au seuil d'une sixième semaine de confinement, nous sommes appelés à ne pas nous tromper… de 
vigilance! Nous aspirons tous à être libérés de toutes les restrictions imposées, et nous sommes 
suspendus à la voix de nos dirigeants, dans l'attente du salut promis après le 11 mai. Ne sommes 
nous pas comme les disciples d’Emmaüs, empêchés de voir le Salut lui-même, Jésus, marchant avec 
eux ? De la vie publique de Jésus, ils ont bien retenus la puissance de ses paroles et de ses actes. Ils 
ont même suivi la chronique du tombeau vide. Mais ils sont tellement suspendus à leur 
représentation politique du Messie qu'ils ont oublié l'essentiel de l'enseignement de Jésus pendant sa 
montée à Jérusalem: "Ne fallait-il pas que le Christ souffrit tout cela pour entrer dans sa gloire ?". 
Leurs yeux étaient incapables de voir que le Salut était déjà à l'œuvre dans l'épreuve même. Alors ne 
nous trompons pas de Dieu. Le nôtre n'accapare pas notre vigilance par des promesses à venir, mais 
il attend notre intelligence à voir ses promesses déjà réalisées en son Fils. 

            (père François)

défunts

Nous recommandons à vos prières les défunts qui ont été inhumés cette semaine:
- Christiane RASKYN le 21 avril à La Graverie
- Gisèle SIQUOT le 22 avril à Campeaux
- Mathieu DELIQUAIRE le 22 avril à Saint Pierre Tarentaine
- Charlotte MADELEINE pour l’intention prévue pour le samedi 25 avril

Liturgie de la parole

Lecture du livre des actes des apôtres ( 2, 14.22b-33 )

Le jour de la Pentecôte, Pierre, debout avec les onze autres Apôtres, éleva la voix et leur fit 
cette déclaration : « Vous, Juifs, et vous tous qui résidez à Jérusalem, sachez bien ceci, prêtez 
l’oreille à mes paroles. Il s’agit de Jésus le Nazaréen, homme que Dieu a accrédité auprès de 
vous en accomplissant par lui des miracles, des prodiges et des signes au milieu de vous, 
comme vous le savez vous-mêmes. Cet homme, livré selon le dessein bien arrêté et la 
prescience de Dieu, vous l’avez supprimé en le clouant sur le bois par la main des impies. Mais 
Dieu l’a ressuscité en le délivrant des douleurs de la mort, car il n’était pas possible qu’elle le 
retienne en son pouvoir. En effet, c’est de lui que parle David dans le psaume : Je voyais le 
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Seigneur devant moi sans relâche : il est à ma droite, je suis inébranlable. C’est pourquoi mon 
cœur est en fête, et ma langue exulte de joie ; ma chair elle-même reposera dans l’espérance : 
tu ne peux m’abandonner au séjour des morts ni laisser ton fidèle voir la corruption. Tu m’as 
appris des chemins de vie, tu me rempliras d’allégresse par ta présence. Frères, il est permis 
de vous dire avec assurance, au sujet du patriarche David, qu’il est mort, qu’il a été enseveli, 
et que son tombeau est encore aujourd’hui chez nous. Comme il était prophète, il savait que 
Dieu lui avait juré de faire asseoir sur son trône un homme issu de lui. Il a vu d’avance la 
résurrection du Christ, dont il a parlé ainsi : Il n’a pas été abandonné à la mort, et sa chair 
n’a pas vu la corruption. Ce Jésus, Dieu l’a ressuscité ; nous tous, nous en sommes témoins. 
Élevé par la droite de Dieu, il a reçu du Père l’Esprit Saint qui était promis, et il l'a répandu 
sur nous, ainsi que vous le voyez et l’entendez.

Psaume 15 (16), 1-2a.5, 7-8, 9-10, 11

R/ Tu m’apprends, Seigneur, le chemin de la vie.

Garde-moi, mon Dieu : j’ai fait de toi mon refuge. 
J’ai dit au Seigneur : « Tu es mon Dieu ! 
Seigneur, mon partage et ma coupe : 
de toi dépend mon sort. » 

Je bénis le Seigneur qui me conseille : 
même la nuit mon cœur m’avertit. 
Je garde le Seigneur devant moi sans relâche ; 
il est à ma droite : je suis inébranlable. 

Mon cœur exulte, mon âme est en fête, 
ma chair elle-même repose en confiance : 
tu ne peux m’abandonner à la mort 
ni laisser ton ami voir la corruption. 

Tu m’apprends le chemin de la vie : 
devant ta face, débordement de joie ! 
À ta droite, éternité de délices !

Lecture de la première lettre de saint Pierre apôtre (1 P 1, 17-21)

Bien-aimés,  si  vous invoquez comme Père celui  qui  juge impartialement chacun selon son 
œuvre,  vivez  donc  dans  la  crainte  de  Dieu,  pendant  le  temps  où  vous  résidez  ici-bas  en 
étrangers. Vous le savez : ce n’est pas par des biens corruptibles, l’argent ou l’or, que vous 
avez été rachetés de la conduite superficielle héritée de vos pères ; mais c’est par un sang 
précieux, celui d’un agneau sans défaut et sans tache, le Christ. Dès avant la fondation du 
monde, Dieu l’avait désigné d’avance et il l’a manifesté à la fin des temps à cause de vous. 
C’est bien par lui que vous croyez en Dieu, qui l’a ressuscité d’entre les morts et qui lui a 
donné la gloire ; ainsi vous mettez votre foi et votre espérance en Dieu.



Acclamation de l'Évangile:

Alleluia, Alleluia !  
Seigneur Jésus,  ouvre-nous les Écritures  !  Que notre cœur devienne brûlant  tandis que tu nous 
parles. Alleluia ! 

Évangile de Jésus-Christ selon St Luc (24, 13-35)

Le même jour (c’est-à-dire le premier jour de la semaine), deux disciples faisaient route vers 
un village appelé Emmaüs, à deux heures de marche de Jérusalem, et ils parlaient entre eux de 
tout ce qui s’était passé. Or, tandis qu’ils s’entretenaient et s’interrogeaient, Jésus lui-même 
s’approcha, et il marchait avec eux. Mais leurs yeux étaient empêchés de le reconnaître. Jésus 
leur dit : « De quoi discutez-vous en marchant ? » Alors, ils s’arrêtèrent, tout tristes. L’un des 
deux, nommé Cléophas, lui répondit : « Tu es bien le seul étranger résidant à Jérusalem qui 
ignore les événements de ces jours-ci. » Il leur dit : « Quels événements ? » Ils lui répondirent : 
« Ce qui est arrivé à Jésus de Nazareth, cet homme qui était un prophète puissant par ses 
actes et ses paroles devant Dieu et devant tout le peuple : comment les grands prêtres et nos 
chefs l’ont livré, ils l’ont fait condamner à mort et ils l’ont crucifié. Nous, nous espérions que 
c’était lui qui allait délivrer Israël. Mais avec tout cela, voici déjà le troisième jour qui passe 
depuis que c’est arrivé. À vrai dire, des femmes de notre groupe nous ont remplis de stupeur. 
Quand, dès l’aurore, elles sont allées au tombeau, elles n’ont pas trouvé son corps ; elles sont 
venues nous dire qu’elles avaient même eu une vision : des anges, qui disaient qu’il est vivant. 
Quelques-uns de nos compagnons sont allés au tombeau, et ils ont trouvé les choses comme les 
femmes  l’avaient  dit  ;  mais  lui,  ils  ne  l’ont  pas  vu.  »  Il  leur  dit  alors  :  «  Esprits  sans 
intelligence ! Comme votre cœur est lent à croire tout ce que les prophètes ont dit ! Ne fallait-il 
pas que le Christ souffrît cela pour entrer dans sa gloire ? » Et, partant de Moïse et de tous les 
Prophètes,  il  leur  interpréta,  dans  toute  l’Écriture,  ce  qui  le  concernait.  Quand  ils 
approchèrent  du  village  où  ils  se  rendaient,  Jésus  fit  semblant  d’aller  plus  loin.  Mais  ils 
s’efforcèrent de le retenir : « Reste avec nous, car le soir approche et déjà le jour baisse. » Il 
entra donc pour rester avec eux. Quand il fut à table avec eux, ayant pris le pain, il prononça 
la  bénédiction  et,  l’ayant  rompu,  il  le  leur  donna.  Alors  leurs  yeux  s’ouvrirent,  et  ils  le 
reconnurent, mais il disparut à leurs regards. Ils se dirent l’un à l’autre : « Notre cœur n’était-
il pas brûlant en nous, tandis qu’il nous parlait sur la route et nous ouvrait les Écritures ? » À 
l’instant même, ils se levèrent et retournèrent à Jérusalem. Ils y trouvèrent réunis les onze 
Apôtres et leurs compagnons, qui leur dirent : « Le Seigneur est réellement ressuscité : il est 
apparu à Simon-Pierre.  »  À leur tour,  ils  racontaient  ce  qui  s’était  passé  sur la  route,  et 
comment le Seigneur s’était fait reconnaître par eux à la fraction du pain. – Acclamons la 
Parole de Dieu.

Homélie (père Benoît)
Frères et sœurs,
« À l’instant même, ils se levèrent et retournèrent à Jérusalem. Ils y trouvèrent réunis les onze 
Apôtres et leurs compagnons. » 

C’est ainsi que se termine quasiment l’expérience des disciples d’Emmaüs dans l’évangile 
selon St  Luc,  juste  après  leur  rencontre  avec le  Christ  ressuscité  qui  disparait  à  leurs  yeux au 
moment justement où ils le reconnaissent. Dès le début du temps pascal, murmure déjà un vent de 
Pentecôtes. L’annonce évangélique de St Pierre le jour du pèlerinage de la Pentecôte juive nous le 



fait  sentir.  « Pierre, debout avec les onze autres Apôtres, éleva la voix » devant les milliers de 
pèlerins juifs qui leur offrent un merveilleux auditoire pour la circonstance. 

Nous savons que depuis 2000 ans, le rassemblement des chrétiens le dimanche, célébration 
hebdomadaire de la Résurrection, est le point de départ de la mission, à la suite des apôtres réunis au 
Cénacle. C’est ce que signifie ni plus ni moins le mot « messe » qui veut dire « envoi en mission ». 
Si donc nous nous rassemblons autour du Christ, ce n’est pas pour rester dans l’entre soi, mais pour 
accepter  d’être  ensemble  envoyés  porter  le  nom de Dieu aux nations,  ou du moins  dans  notre 
environnement proche. L’expression « Ite missa est », « La messe est dite » ou plus maladroitement 
en français « Allez dans la paix du Christ », n’est donc pas tant le mot de la fin ou la conclusion de 
la célébration, qu’un véritable envoi apostolique. Nous devrions entendre : « allez, partez, car c’est 
l’envoi », ou encore dans une version sportive : «  A vos marques, prêts, partez . . . ». 

 « À l’instant même, ils se levèrent . . . »
Voilà  ce  que  provoque  chez  les  disciples  d’Emmaüs  la  rencontre  avec  le  Ressuscité.  Si  donc 
l’expérience du confinement strict provoque en nous un fort désir de nous retrouver comme les 
apôtres, c’est-à dire « en Église » autour de la Parole et du Sacrifice eucharistique, c’est donc plutôt 
bon signe pour la Mission commune, et pas seulement pour prendre l’air : « Notre cœur n’était-il 
pas brûlant en nous, tandis qu’il nous parlait sur la route et nous ouvrait les Écritures ? » On relève 
ça et là des alertes contre le risque pour les croyants confinés de s’habituer, de s’accommoder même 
du  fait  de  vivre  leur  foi  de  manière  sédentaire,  par  procuration  télévisuelle,  radiophonique  ou 
numérique. Cette situation est, et restera toujours un palliatif anormal, y compris pour les personnes 
âgées condamnées à domicile ou en maison de retraite au « Jour du Seigneur sur France 2 » sans 
autre  lien  avec  la  communauté  locale.  Peut-on  alors  parler  de  communion  des  saints  sans 
communion fraternelle visible ? C’est à nous d’aller vers eux. Nous resterons toujours une religion 
de  l’incarnation  avec  le  besoin  de  nous  toucher,  comme  Jésus  ressuscité  l’y  invite  Thomas 
incrédule!
 « A l’instant même, ils se levèrent . . . » Alors oui, nous acceptons de vivre un véritable jeûne 
eucharistique, (et aussi de l’absolution pénitentielle) avec le désir de Le recevoir. Mais nous vivons 
surtout un véritable jeûne ecclésiastique, celui du fait  de se rassembler en Église,  car là où est 
l’Église, le Christ est présent. Est-ce que l’impossibilité de nous retrouver dans notre Jérusalem 
locale creuse en nous un désir de communion au delà du visible, pour mieux annoncer ensemble 
Celui qui nous fait vivre ? Dans ce désir, dans cette attente, nous aussi, nous attendons le signal !

Prière Universelle

Refrain : Nos cœurs ouverts à ta présence, exauce-nous Seigneur.

En ce temps où le confinement nous impose un éloignement des sacrements, en particulier ceux de 
l'eucharistie et de la réconciliation, prions pour que nous demeurions fidèles à la prière dans la 
communion des saints.



En ce temps où les décisions imposées à la collectivité commencent à peser par leur durée, prions 
pour le discernement de ceux qui dirigent le pays, et prions pour la patience de ceux qui doivent les 
appliquer.

En ce temps de Pâques où les chrétiens sont appelés à faire mémoire de toutes les grâces reçues de 
Dieu par la Pâque de Jésus, prions pour que nos cœurs soient reconnaissants envers Dieu, et pour 
que nous soyons attentifs à imiter sa miséricorde.

En ce temps où se fait plus souvent sentir la tyrannie du sentiment, des superstitions et des opinions 
personnelles, prions pour que l'intelligence, le recul et la réflexion permettent de mieux vivre 
ensemble l'épreuve de cette épidémie.

En ce temps qui nous pousse à la résignation, à la désespérance ou à la révolte, faisons mémoire de 
l'identité chrétienne reçue à notre baptême. Que nous vivions et avancions non pas en confinés, mais 
en ressuscités.

Notre Père,
qui est aux cieux, que ton nom soit sanctifié, que ton règne vienne,  
que ta volonté soit faite sur la terre comme au ciel  
Donne-nous  aujourd'hui  notre  pain  de  ce  jour,  pardonne-nous  nos  offenses,  comme nous 
pardonnons aussi, à ceux qui nous ont offensés, et ne nous laisse pas entrer en tentation, mais 
délivre-nous du mal.

Prière :
Regarde avec bonté, Seigneur, le peuple qui attend d'être rénové par tes sacrements; accorde-
nous dès maintenant de vivre des prémices de la Résurrection bienheureuse, puisque tu nous 
as destinés à connaître ta gloire. Par Jésus, le Christ, ton fils, notre Seigneur. Amen.

Chers frères et sœurs, dans l'attente toujours vive de vous retrouver dès que possible pour les 
messes dominicales, nous demeurons vigilants dans la prière. Que Dieu vous donne les 
grâces qu'il réserve à ses enfants bien-aimés, et qu'il vous éclaire de sa présence en vos 
maisons. Allez dans la paix du Christ!

Pères Philippe, François et Benoît



Annonces

Toutes les messes sont célébrées en privé en l'église Notre Dame et 
celle de Neuville à Vire, aux horaires initialement prévus, pour que 
chacun puisse s'y joindre en union de prière dans l'ensemble du pôle 
missionnaire.

Le  site  de  la  paroisse  (https://bayeuxlisieux.catholique.fr/paroisses/saint-ortaire-en-souleuvre/)  vous 
donne accès aux liens suivants:
• la possibilité de donner à la quête durant le temps de confinement, grâce à une offrande en ligne.

• une  proposition  pour  célébrer  le  pardon  de  Dieu  à  domicile,  dans  l'attente  de  la  reprise  des 
confessions.

Pour maintenir le lien, le groupe paroissial « Les amis de Saint Ortaire » est toujours actif sur 
l'application WHATSAPP. Merci de contacter Patrick Van Emelen ( 07 87 85 66 07 ) si vous 
souhaitez le rejoindre.

-  La  radio  RCF (fréquence  96,1  sur  Vire)  continue  d'adapter  ses  programmes  au 
circonstances de confinement. A noter le chapelet de Lourdes à 15h30.

- La chaîne KTO diffuse trois messes par jour:
- La messe du pape François à 7h, depuis la chapelle de la Maison Sainte-Marthe. 
- La messe depuis la grotte de Lourdes, à 10h00
-Du lundi au samedi, une messe à 18h15, depuis l’église Saint-Germain-l’Auxerrois.

Comme  depuis  le  début  du  confinement,  nous  avons  besoin  de  vous  pour  diffuser  le  plus 
largement possible ce bulletin dominical.

�
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